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Cher.e collègue, 

Vous êtes chercheur/se, enseignant/e chercheur/se, ingénieur/e, technicien/ne, personnel administratif et vous 
travaillez dans un laboratoire de l’IN2P3. Du 3 juin au 4 juillet, vous élirez vos représentants au Conseil Scientifique 
de l’IN2P3. Nous sommes pour certains dans l’institut depuis plus de 30 ans, nous avons été témoins des changements 
au sein même de l’IN2P3 et subi les détériorations de nos conditions de travail. 

Certes nos métiers évoluent, mais nous ne sommes maintenant que des « porteurs de projets » sans le sou, 
nous devons aller à la pêche aux financements au détriment de l’exercice de nos métiers. Le manque de moyens 
financiers et humains ne nous permet plus de travailler dans de bonnes conditions. Le travail dans l'urgence, l'écart 
entre les objectifs affichés et la réalité des moyens accordés, l’alourdissement des charges de travail, des 
dépassements horaires, la pression des objectifs compromettent l'équilibre entre vie personnelle et vie professionnelle 
et portent atteinte à la santé des Ingénieurs, des Techniciens et des Administratifs. Les termes récurrents qui ressortent 
le plus souvent sont : mutualisation, rationalisation, externalisation, restructuration, diminution des moyens financiers, 
non remplacement du personnel qui part à la retraite. 

Ils se traduisent par une diminution de notre visibilité, et fragilisent notre capacité d’intervention dans les collaborations 
internationales. Une des tâches du Conseil Scientifique de l’Institut devrait être d’alerter sur ces évolutions néfastes et 
d’en quantifier l’impact. 

Un problème auquel les laboratoires vont très rapidement se trouver confrontés est celui de la mise en place 
des Zones à Régime Restrictif (ZRR). Leur instauration mettrait un frein sérieux à la pratique des activités scientifiques 
en particulier avec les limitations drastiques de liberté de mouvement, de communication, de recherche et de 
publication, tout à fait comparables au régime appliqué dans la recherche militaire. Ces mesures sont, de notre point de 
vue, superflues compte tenu des normes déjà existantes visant à protéger notre patrimoine scientifique et technique. 
Notre expérience des collaborations internationales, en particulier au CERN qui a fait délibérément le choix opposé en 
renforçant la dissémination des connaissances, nous conduit à agir au sein du Conseil Scientifique pour qu’il s’exprime 
clairement contre cette caporalisation. 

Avec la réduction des moyens et l’ouverture de nouveaux guichets de financement au travers des Labex et 
Idex, la définition d’une stratégie nationale au sein de l’IN2P3 est mise à mal. La politique actuelle est en train de 
réintroduire les problèmes qui avaient été résolus dans les années 70 en créant l’IN2P3 ! Nous agirons pour que la 
politique scientifique de l'IN2P3 ne soit pas décidée par les entités d'excellence (Labex, Idex,..), ni dans le seul but 
d'améliorer la compétitivité des entreprises privées, mais qu'elle soit décidée par le conseil scientifique et les instances 
de l'IN2P3 qui sont les plus aptes à faire le meilleur choix en fonction des expériences et des institutions internationales 
où l'institut est impliqué et reconnu. Ceci passe par un rééquilibrage du financement qui devrait majoritairement transiter 
par le CNRS et l’institut. 

Enfin en période de restriction budgétaire la tendance est forte au repli sur le cœur dur de nos disciplines, en 
rabotant le soutien aux activités interdisciplinaires. Nous pensons que c’est une tendance dangereuse car elle conduit à 
l’isolement de l’Institut et gomme l’intérêt d’existence du CNRS. La notion de cœur dur n’est pas pertinente et ne devrait 
pas être un critère de choix. 
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En votant pour la CGT, vous ferez du conseil scientifique une force de résistance et de propositions. Votre vote 
donnera aux instances scientifiques la légitimité et le poids nécessaires face à la Direction de l’institut. 

Vos représentants CGT-SNTRS comptent bien remplir leur rôle. Nous nous devons d’être présent, porter haut 
et fort vos inquiétudes, vos revendications et espérances et ce pour toutes les catégories de personnels travaillant dans 
les laboratoires de l’IN2P3. 

 

 

Les candidats de la CGT : 
 
COLLEGE A1 
M. Laurent TASSANT GOT UMR8608 Orsay 
 
COLLEGE B1 
M. Jérôme GIOVINAZZO UMR 5797 Bordeaux 
 
COLLEGE C 
1 M. Pascal MANIGOT UMR7638 Palaiseau 
2 M. Daniel VINCENT UMR7585 Paris 
3 M. Didier LAPORTE UMR7585 Paris 
 


